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.  Introduction

L’embranchement des arthropodes constitue le groupe animal
e plus important sur la planète terre et dans cet embranchement
es insectes constituent la plus grande classe. Il en existe environ
n million d’espèces connues.

Souvent considérés comme nuisibles, les insectes peuvent
onstituer cependant « un garde-manger » non négligeable pour
’humanité. La consommation d’insectes est désignée par le
erme entomophagie du grec ancien « entomos » qui signifiant
nsecte et de « phagos » qui signifie manger [1].

Les insectes comestibles sont une ressource renouvelable
aturelle d’aliments contenant des hydrates de carbones, des
rotéines des minéraux, et des vitamines. En tant que telle,
’entomophagie est fréquente dans les groupes ethniques en
mérique du sud, au Mexique, en Afrique et en Asie où

es insectes indigènes sont facilement disponibles et sont
onsommés sous diverses formes (crus/transformés) ou utilisés
omme ingrédients ou supplément dans les recettes modernes
2].

Au Niger l’entomophagie est une pratique culturelle obser-
ée dans toutes les régions du pays. Les 2 principaux insectes
omestibles sont : les criquets (Ornithacris  turbida  cavroisi) et
es éphémères.

Cette étude a pour but d’évaluer la cosensibilisation entre
e criquet comestible (Ornithacris  turbida  cavroisi) largement
onsommé au Niger et 3 autres arthropodes qui sont très impli-
ués dans la pathologie allergique : les acariens, les blattes et
es crevettes.

.  Méthodes
Pour citer cet article : Hamidou T, et al. Cosensibilisation entre criquets co
ville de Niamey (Niger) : étude prospective à propos de 99 cas. Rev Fr Al

Notre étude a porté sur 99 patients reçus en consultation
ans le service d’allergologie de l’hôpital national Lamordé
e Niamey pour bilan allergique ; ils présentaient à la fois des
anifestations cliniques d’allergie (asthme, rhino-conjonctivite, p

https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006
877-0320/Publié par Elsevier Masson SAS.
ermatite atopique.  .  .) et un antécédent d’entomophagie (criquet
omestible : Ornitachris  turbida  cavroisi). Ces patients ont béné-
cié de tests cutanés pour plusieurs arthropodes. Les tests ont été
éalisés avec les extraits Stallergènes

®
pour Dermatophagoïdes

téronyssinus  et farinae, Blomia  tropicalis, blatte, crevette, éga-
ement poils de chats, poils de chien, 5 graminées ; un prick
est au criquet comestible cuit (Ornitachris  turbida  cavroisi) a
galement été pratiqué. Les réactions ont été contrôlées par un
émoin à l’histamine et un témoin négatif.

.  Résultats

.1.  Répartition  des  patients  selon  l’âge

La répartition des patients selon l’âge est présentée sur la
ig. 1.

.2.  Répartition  des  patients  selon  le sexe

La répartition des patients selon le sexe est présentée sur la
ig. 2.

.3.  Répartition  des  patients  selon  la  sensibilisation  aux
ifférents arthropodes

La répartition des patients selon la sensibilisation aux diffé-
ents arthropodes est présentée dans le Tableau 1.

.4.  Répartition  des  patients  selon  les  cosensibilisations
mestibles Ornithacris  turbida  cavroisi  et autres arthropodes dans la
lergol (2017), https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006

La répartition des patients selon les cosensibilisations est
résentée dans le Tableau 2.

https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006
http://www.sciencedirect.com/science/journal/18770320
https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006
https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006
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Fig. 1. La tranche d’âge de 5 à 14

Fig. 2. Il y a une légère prédominance féminine (54 % contre 46 % pour les
hommes).

Tableau 1
La sensibilisation aux acariens était la plus fréquente des 4 arthropodes testés
avec 66,7 % de tests positifs, alors qu’elle est de 54,5 % pour les blattes, 28,3 %
pour les crevettes et 27,3 % pour les criquets.

Allergènes Nombre de tests positifs Pourcentage (%)

Criquets 27 27,3
Crevettes 28 28,3
Blattes 54 54,5
Acariens 66 66,7

Tableau 2
La cosensibilisation criquets/crevettes était la plus fréquente (17,2 %) sui-
vie des associations crevettes/acariens (15,1 %), criquets/acariens (13,1 %),
criquets/blattes (13,1 %), crevettes/blattes (10,1 %), acariens/blattes 10,1 %,
criquets/crevettes/acariens 9 % et 4 % de nos patients avaient une sensibilisation
aux 4 arthropodes. Nous n’avons pas trouvé de monosensibilisation aux criquets.

Cosensibilisations Nombre de tests
positifs

Pourcentage (%)

Criquets/crevettes 17 17,2
Crevettes/acariens 15 15,1
Criquets/acariens 13 13,1
Criquets/blattes 13 13,1
Crevettes blattes 10 10,1
Acariens/blattes 10 10,1
C
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Pour citer cet article : Hamidou T, et al. Cosensibilisation entre criquets co
ville de Niamey (Niger) : étude prospective à propos de 99 cas. Rev Fr Al

.  Discussion

Les arthropodes sont des invertébrés à pattes articulées qui
ont inscrits dans 4 classes :

l
p

p

 ans est la plus concernée.

 insectes (blattes, criquets, abeilles.  . .) ;
 arachnides (araignées, acariens.  . .) ;
 crustacés (crevettes, homards.  .  .) ;
 myriapodes (mille-pattes. .  .).

Les insectes constituent la classe la plus importante des
rthropodes. On en connaît un million d’espèces, mais on estime
u’il en existe beaucoup plus.

Selon les données les plus récentes, on dénombre plus de
000 espèces d’insectes comestibles dans les mondes [3].

Les insectes consommés le plus couramment sont les coléo-
tères (Coléoptera  31 % de la consommation mondiale), les
henilles (Lepidoptera  18 %), les abeilles, les guêpes et les
ourmis (Hymenoptera  14 %). Viennent ensuite les sauterelles,
es criquets et les grillons (Orthoptera  13 %), les cigales, les
hrysomèles, les cicadelles, les cochenilles et les hémiptères
Hemiptera 10 %), les termites (Isoptera  3 %), les libellules
Odonata 3 %), les mouches (Diptera  2 %) et autres catégories
5 %) [4].

Dans la littérature Il existe peu de donnée sur les aller-
ies ou les sensibilisations aux insectes aussi bien respiratoire
u’alimentaire.

Les premiers cas d’allergies respiratoires aux insectes ont
té décrits par J.C. Bessot et collaborateurs qui ont rapporté
eux cas d’allergie respiratoire aux criquets migrateurs (Locusta
igratoria) survenus chez deux chercheurs travaillant dans un

aboratoire où étaient élevés plus de 15 000 criquets. Après une
ériode d’exposition de 6 mois chez l’une et 3 ans chez l autre,
ont apparus une rhinite et un asthme, se reproduisant après
haque contact avec les criquets. Les intradermoréactions effec-
uées avec un extrait du corps entier et un extrait de déjection
u criquet sont positives aux concentrations du 1/100 000 et au
/1 000 000 [5].

Quelques cas d’anaphylaxie après consommation d’insectes
omestibles ont été décrits en Chine, en Corée et en Afrique [6].

On estime qu’actuellement près de 2 milliards d’individu
e nourrissent d’insecte à travers le monde pour leur apport
rotéique. Cela fait penser que beaucoup de réactions anaphy-
mestibles Ornithacris  turbida  cavroisi  et autres arthropodes dans la
lergol (2017), https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006

actiques probables consécutives à l’entomophagie n’ont pas été
ubliées.

Comme les insectes, les acariens et les crustacés font tous
artie de l’embranchement des arthropodes, on peut imaginer

https://doi.org/10.1016/j.reval.2017.09.006
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u’ils auraient certains allergènes en commun et donc que les
atients concernés pourraient présenter des réactions allergiques
roisées.

Les allergènes responsables sont encore mal connus comme
’ailleurs les protéines d’insectes dont la diversité reste à ana-
yser.

Cependant plusieurs allergènes potentiels ont été identifiés
ans diverses espèces d’insectes comestibles. Ceux du ver de
arine (Tenebrio  molitor) et du ver à soie (Bombyx  mori) ont
té particulièrement analysés. Ces allergènes ont été identi-
és à l’aide de sérums de patients allergiques aux crustacés et
ux acariens. Les allergènes croisant correspondent essentielle-
ent à des enzymes (alpha amylase, arginine kinase, chitinase,

luthation-S-transférase, triose phosphate isomérase, trypsine),
es protéines circulantes (hémocyanine, hexamérine) et des pro-
éines musculaires (actine, sarcoplasmic  Ca-binding  protein,

yosine, tropomyosine, troponine) [7]. La tropomyosine et
’arginine kinase ont été démontrés comme étant des allergènes
roisant entre acariens et crustacés, d’une part, et ver de farine,
’autre part [6].

Notre étude préliminaire a permis de démontrer un certain
ourcentage de cosensibilisation entre criquets/crevettes, cri-
uets/acariens, et criquets/blattes.

Cependant les allergènes spécifiques d’insectes demandent à
tre recherchés et identifiés compte tenu de l’évolution rapide
e l’entomophagie dans le monde. Il sera nécessaire de doser
hez les patients de notre étude les allergènes recombinants à la
echerche d’allergènes croisant. Il faudra aussi rechercher une
ensibilisation in vitro aux allergènes spécifiques des criquets.

.  Conclusion

Pratique culturelle en Afrique et en Asie, l’entomophagie
onnaît de plus en plus un intérêt certains dans toutes les régions
u monde. L’appartenance des insectes à l’embranchement des
rthropodes qui comporte aussi les crustacés et les acariens
xplique l’existence probable d’allergie croisée. Ces substrats
oléculaires à l’origine de ces allergies croisées entre insectes

t autres arthropodes commencent à être identifiés.
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